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Cours des devises offert par
du Togo

Devise
Achat
Vente

Euro

655,957 597,000 4,100 761,500 680,500 441,750 81,500 162,000

655,957 604,000 4,160 768,500 686,500 448,750 83,250

Source : BCEAO

165,000

Dollar us Yen japonais Livre sterling Franc suisse Dollar canadien Yuan chinois Dirham Emirats 
Arabes Unis
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Grèce, Espagne, Por-
tugal, Italie... Depuis 
mi-juillet, l'Europe est 
sujette à des incendies 
géants ...

(CANAL+ ) - Nouvelle 
production signée ON 
EST ENSEMBLE PRO-
DUCTIONS, OR BLANC 
est une série ...

Le continent doit stimuler 
l’investissement dans le 
capital humain et financier, 
y compris venu de son sol, 
pour accélérer son indus-
trialisation ...

Allemagne

Pour la banque centrale 
d'Allemagne, la crois-
sance de la première 
économie européenne 
devrait rester nulle au 
troisième trimestre ...

La Cellule Climat des Affaires accélère 
la modernisation des institutions 

●● ( Page 03 ) 

La BRVM ouvre sa 
séance de cotation du 
jour en hausse par rap-
port à la séance précé-
dente...

La BRVM ouvre 
sa séance du Jour

Bourse Uemoa
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Compagnie aérienne 

Togo

Le Togo entre au 
capital d’Asky 

●● (Page 04) 

Les Communes du 
Golfe 5 et de Kozah 

3 se concertent 

Partage d’expériences

La Commune du Golfe 5 
a reçu les 17 et 18 août 
2023, une délégation de 
la Commune ...

●● (Page 08)

Audiovisuel 

Or Blanc, nouvelle 
série Canal+ Original 

●● (Page 11)

Prix indicatifs aux 
producteurs du 16 
au 31 août 2023

Filière café & cacao

Le Comité de coordina-
tion de la filière café et 
cacao rend public, les prix 
indicatifs aux producteurs 
pour la période du 16 ...

●● (Pages 04)

●● (Page 02)

Afrique 

Créer un environ-
nement propice 

aux investissements 

●● (Page 06)

Le marasme 
économique va 
encore durer
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Le climat responsable 
des incendies meurtriers 

Europe 
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Le Togo en chiffres
Le Togo en chiffres 

 

Informations générales Togo  Afrique Subsaharienne Source  
Superficie  56 790 km2 21,7 km2 Banque mondiale, 2018 
Population  8,3 

millions  
1 094 millions  ONU, 2020 

Part de la population urbaine 42,8 % 41,4 % ONU, 2020 
Croissance démographique  2,4 % 2,6 % ONU, 2020 
Taux de fertilité  4,4 enfants 

par femme 
4,7 enfants par femme  ONU, 2015-2020 

Espérance de vie à la 
naissance 

60,5 ans  60,5 ans  ONU, 2015-2020 

Part de la population âgée de 
moins de 15 ans  

41 % 42,7 % ONU, 2020 

Part de la population 
disposant de moins de 1,9 
USD par jour en PPA 

24,1 % 38,3 % Banque mondiale, 2018 

Taux d’alphabétisation des 
adultes  

66,5 % 65,9 % Banque mondiale 2019 

APD par habitant 50,9 USD 49,9 USD  Banque mondiale 2019 
Classement IDH 2019 167 / 189  PNUD, 2020 

 

Le Togo en chiffres  

Indicateurs économiques  Togo  Afrique Subsaharienne Source  
PIB nominal en 2021  8,4 Mds 

USD 
1 870 Mds USD FMI 

PIB par habitant en 2021 991,5 USD 1 742 USD FMI 
Part du secteur de 
l’agriculture dans le PIB 

22 % 19 % CNUCED, 2020 

Part du secteur de l’industrie 
dans le PIB 

23 % 29 % CNUCED, 2020 

Part du secteur des services 
dans le PIB 

55 % 52 % CNUCED, 2020 

 

Le Togo en chiffres  

Indicateurs économiques Togo Afrique Subsaharienne Source 
2021 2022 2021 2022 

Croissance du PIB réel  +5,1 % +5,6 % +4,5 % +3,8 % FMI  
Croissance du PIB réel par 
habitant  

+2,6 % +3 % +2,3 % +1,5 % FMI 

Taux d’inflation moyen annuel  +4,3 % +4,6 % +11 % +12,2 % FMI 
Solde budgétaire global, dons 
compris (en % du PIB) 

-6,5 % -4,9 % -5,3 % -4,7 % FMI 

Dette publique (en % du PIB) 63,8 % 63,6 % 56,9 % 55,1 % FMI 
Dette extérieure publique (en % 
du PIB) 

25,8 % 28,0 % 25,1 % 24 % FMI 

Une réduction planifiée de l'utilisation de l'énergie et des ressources conçue pour 
rééquilibrer l'économie avec le monde vivant d'une manière qui réduit les inégalités 
et améliore le bien-être humain.

La conviction du mouvement de décroissance est que les autres approches de la 
crise écologique, telles que la croissance verte et les objectifs de développement 
durable, sont futiles. C'est parce que ces approches sont enracinées dans le capita-
lisme démocratique, qui est obsédé par la croissance économique. Par conséquent, 
le mouvement appelle à un "projet politique radical" qui déplacerait le capitalisme 
et "décroîtrait" l'Occident. Le Sud global est exempté.

Jusqu'à présent, le courant dominant de l'économie a rejeté la décroissance, estimant 
qu'il ne valait peut-être même pas la peine de s'y engager. Les analyses critiques de 
Ted Nordhaus et d'autres économistes de premier plan tels que Branko Milanovic et 
Andrew MacAfee restent confinées à des articles de style blog.

Le mouvement de décroissance soulève cependant des critiques très valables contre 
la croissance économique et le paradigme de la croissance verte qui sous-tend l'ap-
proche dominante actuelle pour faire face à la crise écologique. Mais proposent-ils 
des solutions valables ? Les deux seules options qui s'offrent à nous sont-elles soit 
l'effondrement écologique, soit la décroissance ? La décroissance sauvera-t-elle le 
monde comme le proclame avec assurance Jason Hickel ?

Dans plusieurs articles scientifiques récents, publiés par l' Institut d'économie du 
travail IZA , je soutiens que la proposition de décroissance n'est pas une solution à 
la crise écologique ou aux lacunes du capitalisme démocratique.

La décroissance serait inefficace et pourrait même être pire pour l'environnement. 
La décroissance dans les pays industrialisés toucherait durement les pays en déve-
loppement en raison des interdépendances économiques.

L'Occident connaît des conditions de décroissance (la « grande stagnation ») depuis 
des décennies. Cette expérience a entraîné de nombreux maux sociaux et politiques. 
Le mouvement de décroissance lui-même est une réaction contre la décroissance.
Les partisans de la décroissance soutiennent que la réduction du produit intérieur 
brut (PIB) des économies avancées réduirait suffisamment les émissions de carbone 
pour éviter un dépassement écologique.

Avec les ressources et l'innovation sous la pression de la décroissance, les entre-
prises pourraient simplement remplacer des techniques de production plus propres 
et coûteuses par des techniques moins chères mais plus polluantes. Et sans crois-
sance future, la dette se contracterait, privant les projets d'investissement risqués 
mais nécessaires.

La décroissance pourrait également nuire aux pays en développement en raison de 
la nature interdépendante de l'économie mondiale. Cela pourrait nuire de manière 
disproportionnée aux plus pauvres des pauvres – et aggraver les inégalités mon-
diales.
La crise du COVID-19 a souligné cette interdépendance. La pauvreté a augmenté 
plus fortement dans les pays du Sud que dans les pays du Nord. L'impact de la pan-
démie a montré à quel point il serait difficile pour le sud de se découpler du nord.
Le mouvement de décroissance pense que l'utilisation des matériaux et les émis-
sions de carbone ne peuvent pas être dissociées de la croissance économique, mais 
que l'innovation, la créativité, le bonheur et le progrès social le peuvent. C'est igno-
rer à quel point le progrès social a accompagné les deux derniers siècles de crois-
sance économique.

En période d'abondance, nous pouvons nous permettre d'être gentils avec ceux qui 
sont différents. On est moins menacé quand on est à l'aise. Si notre niveau de vie 
au 21e siècle atteint des sommets […] alors nous n'aurons peut-être pas le luxe de 
considérer notre progrès social comme un cliquet irréversible. Les temps difficiles 
ravivent les vieux instincts tribaux : la différence n'est pas la bienvenue.

Aux décideurs ...
Economies riches et changement 

climatique 

Midas Tigossou

Image du jour

Audiovisuel 

Or Blanc, nouvelle série Canal+ Original 
(CANAL+ ) - Nouvelle production signée ON EST ENSEMBLE PRODUCTIONS, OR 
BLANC est une série thriller de 8 épisodes de 52mn où meurtres mystérieux et tra-
fics occultes plongent la ville de Man en Côte d’Ivoire dans la peur. Quelle est cette 
malédiction qui frappe Man ? Qui pourrait être à l’origine de tels crimes ? L’enquête 
confiée à un policier (Guy Kalou) et une médium (Takou Assié) que tout oppose, promet 
d’être haletante... OR BLANC est à découvrir dès le 28 août sur CANAL+PREMIERE. 

OR BLANC est la 
première fiction 
écrite et réalisée par 

un duo franco-ivoirien, Jo-
hanna et Clément BOYER-
DILOLO, cofondateurs du 
collectif Effet Phi. Parte-
naires dans le travail comme 
dans la vie, le couple obtient 
en 2019 la bourse Beaumar-
chais SACD Télévision pour 
l’écriture d’OR BLANC. 
Trois ans plus tard, le tour-
nage de la série démarre à 
Man, une ville de l’ouest de 
la Côte d’Ivoire, surnommée 
la ville aux 18 montagnes. 
Connue depuis toujours pour 
ses rites fantastiques et ses 
traditions mystiques, Man est 
un personnage à part entière 
dans la série et contribue à la 
tension dramatique de l’in-
trigue. OR BLANC réunit un 
casting ivoirien et connu du 
grand public avec notamment 
Guy Kalou (LE MEC IDEAL, 
MA FAMILLE, LES COUPS 
DE LA VIE) qui interprète le 
commissaire Landry, un des 
rôles principaux de la série. 
A ses côtés, on retrouve éga-
lement Frank Vlehi, produc-
teur de la série LES COUPS 
DE LA VIE sur A+, Edwige 
Kouamé (LES COUPS DE 
LA VIE et dans le film LES 
FRERES KADOGO), ou 
encore Bassandé Ynoussa 
Olaoyé qui a joué dans plus 
d’une trentaine de films et 
séries (MA FAMILLE, LE 
FUTUR EST A NOUS, PER-
FIDIE...). OR BLANC met 
également en scène de nou-
veaux talents qui interprètent 
leur premier rôle dans une 
série avec notamment Takou 
Assié, le binôme de Guy 

Kalou avec le personnage de 
Rita, et Fatou Zongo, dans le 
rôle puissant de Djoliba, une 
prostituée albinos. A travers 
ce personnage clé, la série 
aborde une grande cause 
sociétale qu’est la stigmati-
sation des personnes albinos. 
athalie Folloroux, Directrice 
des CHAINES CANAL+ 
déclare : « Nous sommes très 
heureux d’avoir accompagné 
une nouvelle fois Saman-
tha Biffot et Pierre Ceccaldi 
de ON EST ENSEMBLE 
PRODUCTIONS dans un 
projet aussi ambitieux. Nous 
sommes également très 
fiers du travail d’écriture et 
de réalisation de Johanna 
et Clément Boyer-Dilolo, 
un duo qui mérite tous les 
applaudissements pour une 
telle première série. En effet, 
leur talent a permis d’accom-
pagner les acteurs et actrices, 
qu’ils soient connus ou qu’ils 
performent pour la première 

fois, à donner le meilleur 
d’eux-mêmes et a créé tout 
au long des huit épisodes 
une atmosphère troublante 
qui ne laissera pas les 
téléspectateurs indifférents ! 
» Samantha Biffot et Pierre 
Ceccaldi de ON EST EN-
SEMBLE PRODUCTIONS 
concluent : « L’aventure OR 
BLANC est née de notre ren-
contre avec les deux auteurs-
réalisateurs, Johanna et Clé-
ment Boyer-Dilolo. L’aspect 
novateur de la série et de son 
arène, la ville de Man, nous 
ont convaincus du poten-
tiel de ce beau projet. Nous 
sommes aussi très fiers de 
vous présenter la première 
série CANAL+ORIGINAL 
avec le talentueux Guy 
Kalou ! OR BLANC a été 
un défi que l’ensemble des 
équipes a brillamment relevé 
et nous sommes impatients 
de faire découvrir cette série 
au grand public ! »
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Compagnie aérienne 

L’Etat Togolais entre au capital d’Asky 
Signature du protocole d’accord relatif  à la prise de participation de l’Etat togolais dans le capital social de la compagnie aérienne Asky, ce lundi 21 août 2023 à Lomé.

●● Joël Yanclo
 

« La date de ce jour 
revêt une grande im-
portance dans l’his-

toire de l’aviation civile au 
Togo, en ce qu’elle consacre 
l’entrée de notre pays dans le 
Capital Social de la Compa-
gnie Aérienne Panafricaine 
Asky AirLines. Il s’agit 
d’une prise de participation 
à hauteur de 6 milliards de 
francs CFA, représentant 
600.000 actions, soit 14,39% 
du capital de la compagnie 
ASKY. C’est pourquoi, je 
voudrais vous dire la satis-
faction du Président de la 
République Son Excellence 
Monsieur Faure Essozimna 
GNASSINGBE et celle du 
Gouvernement tout entier 

concernant l’aboutissement 
des négociations entre les 
parties qui nous permet de 
signer ce jour les différents 
accords et les documents y 
relatifs. Nous avons signé 
l’accord et vous avez pu ob-
server qu’il n’y avait pas que 
deux parties ; il n’y avait pas 
que l’Etat et Asky, il y a bien 
plusieurs signatures avec 
Asky » dixit Sani YAYA, mi-
nistre de l’Economie et des 
Finances du Togo. Il félicite 
l’ensemble des acteurs qui 
ont oeuvré inlassablement à 
l’aboutissement de ce projet.  
Car, cette prise de participa-
tion « va contribuer sans au-
cun doute à la consolidation 
financière et opérationnelle 
de cette compagnie aérienne 
à laquelle le Chef de l’Etat et 

le Gouvernement accordent 
la plus grande attention. »

Un secteur vital pour 
l’économie 

Le secteur des transports et 
notamment le transport aérien 
jouent un rôle clé dans le 
renforcement des échanges 
de tout pays, toute écono-
mie, avec le reste du monde. 
C'est pourquoi, le gouverne-
ment togolais accorde une 
importance capitale au déve-
loppement de ce secteur et 
notamment de la compagnie 
Asky. Pour l’Etat togolais, 
la prise de participation dans 
le capital d’Asky est plus 
qu’un simple investissement 
financier. « Il s’agit pour 
l’Etat d’un investissement 

stratégique au regard de sa 
politique d’intégration de la 
sous-région et d’ouverture de 
notre pays au reste du monde. 
ASKY que le Gouvernement 
veut encore plus solide, plus 
performant et plus fort est le 
vecteur de la mise en oeuvre 
de cette politique qui consiste 
à faire de notre Aéroport In-
ternational Gnassingbé Eya-
déma de notre capital Lomé, 
de notre pays le Togo un véri-
table hub de la sous-région. 
Par ailleurs, la décision de 
l'État togolais de prendre une 
participation dans le capital 
social d'ASKY est un signal 
fort envoyé aux investisseurs 
nationaux et internationaux, 
quant à notre engagement et 
la volonté du Chef de l’Etat 
envers le secteur privé et 

notre volonté de créer un en-
vironnement favorable aux 
investissements et de ren-
forcer l'intégration écono-
mique régionale », a déclaré 
le ministre YAYA en saluant 
la vision audacieuse du Pré-
sident de la République, 
Faure Essozimna GNAS-
SINGBE, de faire du Togo 
un hub logistique régional 
destiné à être la principale 
porte d’entrée en Afrique 
de l’Ouest. Dans cette pers-
pective, des progrès consi-
dérables ont été réalisés 
dans le développement des 
infrastructures, notamment 
le Port Autonome de Lomé 
et l'Aéroport International 
Gnassingbé Eyadema.

Asky, compagnie 
aérienne de réfé-

rence

Au-delà de la création d’un 
hub logistique, la vision du 
Chef de l'État, manifesté 
dans la feuille de route gou-
vernementale Togo 2025, 
vise également à dynami-
ser la création d’emplois 
en s’appuyant sur les forces 
de l’économie, à attirer des 
investissements stratégiques 
et des partenariats interna-
tionaux afin de propulser le 
Togo au cœur des échanges 
commerciaux régionaux et 
mondiaux. La mission d’As-
ky s’inscrit parfaitement 
dans cette vision. En effet, 

depuis sa création, Asky a su 
s'imposer en tant que compa-
gnie aérienne de référence, 
offrant des services de qua-
lité, une sécurité exemplaire 
et des liaisons aériennes 
essentielles sur le continent 
africain et au-delà avec bien 
sûr le soutien de son action-
naire stratégique de référence 
Ethiopian. Asky a contri-
bué également à renforcer 
le statut du Togo en tant que 
plaque tournante régionale. 
La solennité de cette prise 
de participation s’est tenue 
en présence du ministre des 
Transports Routiers, Aé-
riens et Ferroviaires, Affoh 
ATCHA DEDJI ; de Ger-
vès DJONDO, Président du 
Conseil d’Administration de 
la Compagnie Aérienne Asky 
; du président de la Banque 
Ouest Africaine de Dévelop-
pement (BOAD) ; action-
naire majeure institutionnelle 
de Asky AirLines, Serge 
EKUE ;  du président de la 
Banque d’Investissement et 
de Développement de la CE-
DEAO (BIDC), également 
actionnaire institutionnelle 
important,  George Agyekum 
DONKOR ; du Directeur 
Général de Ecobank Trans-
national Incorporated, par 
visioconférence, du Direc-
teur Général du Group Ethio-
pian Airlines, actionnaire de 
référence et stratégique pour 
la compagnie Asky AirLines.
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Solde courant externe (en % du 
PIB) 

-3,3 % -5,9 % -1,1 % -1,7 % FMI 

Réserves de change zone 
UEMOA (en équivalent mois 
d’importations de biens et 
services) 

5,8 5,3 4,5 4,5 FMI 

 

Profil commercial  

Valeurs du commerce extérieur  2016 2017 2018 2019 2020 
Importations de biens (millions USD) 2.382 1.874 2.116 2.091 2.166 
Exportations de biens (millions USD) 1.290 1.016 1.080 1.055 1.008 
Importations de services (millions USD) 397 427 464 447 407 
Exportations de services (millions USD) 530 531 589 576 451 

Source : Organisation mondiale du commerce (OMC) ; dernières données disponibles 

 

Indicateurs du commerce extérieur  2016 2017 2018 2019 2020 
Commerce extérieur (en % du PIB) 66,9 58,1 56,7 54,4 52,9 
Balance commerciale (hors services) (millions USD) -965 -644 -782 -757 n/a 
Balance commerciale (services inclus) (millions USD) -822 -502 -626 596 n/a 
Importations de biens et services (croissance annuelle en %) 1,0 -11,4 5,3 1,4 0,8 
Exportations de biens et services (croissance annuelle en %) 6,7 -0,7 2,0 2,1 -4,7 
Importations de biens et services (en % du PIB) 40,0 32,9 32,7 31,3 31,1 
Exportations de biens et services (en % du PIB) 26,9 25,3 23,9 23,1 21,8 

Source : Banque mondiale ; dernières données disponibles 

 

Prévisions du commerce extérieur  2021 2022 (e)  2023 (e) 2024 (e) 2025 (e) 
Volume des exportations de biens et 
services (variation annuelle en %) 

10,4 6,3 4,9 7,5 7,8 

Volume des importations de biens et 
services (variation annuelle en %) 

6,0 5,5 6,2 6,8 8,6 

Source : FMI ; World economic outlook ; dernières données disponibles ; (e) estimation 

 

Principaux pays partenaires du Togo 

Principaux clients 
(% des exportations) 

2020 Principaux 
fournisseurs 
(% des importations) 

2020 

Burkina Faso 13,8 Chine 20,3 
Mali 13,0 France  8,6 
Bénin  10,0 Inde  7,5 
Niger  8,5 Ghana 5,6 
Ghana  8,1 Japon  4,3 
Inde  7,5 Nigéria  3,6 
Côte d’Ivoire 6,4 Allemagne  3,5 
France  5,7 Turquie  3,3 

Solde courant externe (en % du 
PIB) 

-3,3 % -5,9 % -1,1 % -1,7 % FMI 

Réserves de change zone 
UEMOA (en équivalent mois 
d’importations de biens et 
services) 

5,8 5,3 4,5 4,5 FMI 
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Filière café & cacao

Prix indicatifs aux producteurs du 16 au 31 août 2023
Le Comité de coordination de la filière café et cacao rend public, les prix indi-
catifs aux producteurs pour la période du 16 au 31 août 2023.

Togo

La Cellule Climat des Affaires accélère la modernisation des institutions 
Au Togo, la Cellule Climat des Affaires, rattachée à la Présidence togolaise, poursuit 
la modernisation des institutions en les équipant de matériel informatique moderne. 
La semaine écoulée, les services du ministère chargé de l’Habitat, responsables de 
la délivrance des Permis de Construire, ainsi que ceux du Registre du Commerce et 
du Crédit Mobilier (RCCM), ont initié cette démarche en recevant notamment des 
serveurs de dernière génération.

Dans ce contexte, le 
serveur reçu par le 
ministère de l'Habitat 

vise à améliorer le système 
de traitement, faciliter la ges-
tion des dossiers et renforcer 
l'accélération de la digitali-
sation en cours dans ce sec-
teur. Farah Jean-François, 
directeur de l'Habitat au sein 
du ministère de l'Urbanisme 
de l'Habitat et de la Réforme 
Foncière, explique : « Ce nou-
veau serveur vise à renforcer 
les capacités du système exis-
tant de délivrance des permis 
de construire, mis en place 
par la présidence togolaise 
depuis 2016 pour accélérer la 
procédure. Auparavant, ces 
démarches prenaient plusieurs 
mois, tandis qu'aujourd'hui, 
elles prennent moins de deux 
semaines, soit dix jours ouvrés 
pour obtenir son permis. » « 
Le nouveau matériel informa-
tique servira principalement à 
la sauvegarde des données, à 
réduire le risque de perte de 
données sur le système et à 
rendre le système beaucoup 

plus réactif lors des mises 
à jour ou des phases opéra-
tionnelles », précise-t-il. Ces 
équipements, installés au 
sein du ministère de l'Urba-
nisme de l'Habitat et de la Ré-
forme Foncière, font partie 
des efforts de modernisation 
soutenus par l'exécutif togo-
lais, au profit de divers ser-
vices publics. Selon Sandra 
Ablamba Johnson, Ministre, 
Secrétaire Générale de la 
Présidence de la République, 
contactée par Togo First, « 
ces efforts seront renforcés 
et accélérés dans les pro-
chains jours, avec un appui 
à d’autres structures, dans la 
poursuite de l’amélioration 

du Climat des affaires. » Cet 
appui concerne notamment 
le RCCM qui a été doté de 
deux serveurs pour accélérer 
la délivrance des numéros 
RCCM, dans le cadre de la 
création d'entreprises. Un en-
semble de matériel a été ac-
quis pour permettre la tenue 
d'audiences en ligne au tribu-
nal de commerce de Lomé. 
La Cour d'Arbitrage du Togo 
(CATO) bénéficiera égale-
ment de cet appui en serveur 
pour mettre en place une pla-
teforme entièrement dématé-
rialisée pour les audiences en 
ligne. Pour rappel, cette mo-
bilisation de ressources est 
menée par la Cellule Climat 
des Affaires, dans le cadre 
du Projet de Facilitation du 
Commerce et de Compétiti-
vité des Services Logistiques 
(PFCCSL), financé à hauteur 
de 18 millions de dollars par 
la Banque Mondiale, visant 
à améliorer les services de 
logistique commerciale dans 
le pays.

Avec Togo First

Diplomatie

Rony Yedidia Clein, nouvelle ambassadrice d’Israël au Togo 
L’Etat d'Israël dispose officiellement d’un nouvel ambassadeur au Togo. Le ministre 
des affaires étrangères, Robert Dussey, a reçu le vendredi 19 août dernier à Lomé, 
la copie figurée des lettres de créances de la nouvelle diplomate désignée, Rony 
Yedidia Clein. 

Basée en Côte d’Ivoire, 
la responsable qui 
couvre également 

deux autres pays voisins, le 
Bénin et le Burkina Faso, cu-
mule près de trois décennies 
d’expériences au service de 
la diplomatie israélienne. A 
l’issue de la cérémonie, Rony 
Yedidia Clein a exprimé son 
intention de rendre la coopé-

ration bilatérale encore plus 
“fructueuse”, dans le sillage 
de la volonté exprimée il y a 
un an, par Lomé et Tel-Aviv. 

Pour rappel, les deux pays 
entretiennent de solides rela-
tions, aussi bien sur les plans 
politique qu'économique. 
L’Etat hébreu intervient no-
tamment dans les domaines 
de la sécurité, de l’agriculture 
et de la santé, et a appuyé le 
Togo durant la crise liée au 
coronavirus. 

(Togo Officiel) 

Formation 

L’IFAD Énergies renouvelables bientôt opérationnel 
Au Togo, les choses s’accélèrent en vue de l’opérationnalisation de l’Institut de 
formation pour le développement en alternance (IFAD), dédié aux énergies renou-
velables. 

Une nouvelle étape a 
été franchie ce mer-
credi 16 août, avec 

la remise à Lomé des réfé-
rentiels de métiers et de for-
mation à l’Agence Education 
Développement (AED).  Le 
document, conçu par la Sy-
nergie des Acteurs des Éner-
gies renouvelables (SAER), 

un regroupement d’une tren-
taine d’entités, s’inscrit non 
seulement dans la logique 
non seulement de collabora-
tion mise en place entre les 
IFAD et le secteur privé à 
travers le Conseil national du 
Patronat (CNP), mais aussi et 
surtout de concertation avec 
les professionnels des diffé-

rents secteurs dans le pays. 
Concrètement, ces proposi-
tions de référentiels à éla-
borer les modules de forma-
tion au sein du futur IFAD, 
dont le chantier est presque 
à terme.  “La formation 
qui y sera dispensée sera 
en adéquation avec les be-
soins du monde du travail”, 
a assuré le président du 
CNP, Laurent Tamégnon. 
Pour le Directeur général 
de l’AED, Noupokou Dam-
mipi, cette nouvelle étape 
s’inscrit dans le processus 
de création d'un IFAD, qui 
permet aux professionnels 
du métier concerné d’avoir 
un avis sur la formation. 

(Togo Officiel) 
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APPEL D’OFFRES  
Prestataire pour le développement d'une 

cartographie interactive pour les Industries 
Culturelles et Créatives au Togo et pays voisins 

 
  

 
Dans le cadre de la mise en œuvre de Création Africa/Togo, projet visant au renforcement du 
secteur culturel togolais, à la promotion de l’économie créative et la mise en valeur des artistes 
et des œuvres, l’institut français du Togo recherche un prestataire qualifié pour le 
développement d'une cartographie interactive permettant la connaissance fine des ressources 
professionnelles des territoires des cinq régions du Togo et des pays voisins correspondant à 
la zone de coopération et de diffusion régionale (Côte d’Ivoire, Ghana, Togo, Burkina Faso, 
Bénin, Nigéria – région de Lagos). La cartographie devra intégrer l’ensemble des ressources de 
la chaîne de valeurs du secteur artistique et culturel professionnel et préciser les 
caractéristiques et les modalités de fonctionnement de chaque ressource.  
 
Spécifications techniques 
L’application de cartographie interactive devra :  

- être accessible sur une interface responsive de type SIG (Système d’Information 
Géographique) via un site web et/ou une application mobile. 

- offrir une interface intuitive, conviviale et ergonomique, avec des fonctionnalités de 
recherche avancée, de filtrage et de géolocalisation avec vue imagée et satellite. 

- permettre la recherche dynamique et la consultation d'un annuaire des professionnels 
par métiers, services et réalisations. 

- inclure l'actualité des appels à projets et autres informations pertinentes pour les 
acteurs des Industries Culturelles et Créatives avec possibilité de téléchargement des 
dossiers d’appel à projet sous format PDF. 

- être articulée avec les autres outils numériques de l’IFT (application Togo Créatif, 
système CRM de l’IFT, site internet de l’IFT) 

- être compatible avec les principaux navigateurs web et les systèmes 
d'exploitation mobiles. 

 
Contenu de l’application 
La cartographie devra inclure les informations suivantes : 

- Ressources professionnelles des territoires des cinq régions du Togo et des pays voisins 
dans la zone de coopération et de diffusion régionale. 

- Lieux de résidences et de diffusion culturelle, avec leurs caractéristiques et modalités 
de fonctionnement. 

- Annuaire des professionnels par métiers et réalisations. 
- Actualité des appels à projets, des événements culturels et autres informations 

pertinentes. 
 
Utilisateurs et fonctionnalités 
L’application de cartographie interactive devra répondre aux besoins des utilisateurs suivants: 

- Artistes, professionnels et acteurs des Industries Culturelles et Créatives. 
- Programmateurs, directeurs de festivals et autres professionnels du secteur. 
- Utilisateurs intéressés par la découverte et la participation aux activités culturelles. 

 

 

APPEL D’OFFRES  
Prestataire pour le développement d'une 

cartographie interactive pour les Industries 
Culturelles et Créatives au Togo et pays voisins 

 
Des fonctionnalités telles que la recherche avancée, les filtres, la géolocalisation, ainsi que la 
possibilité pour les utilisateurs de mettre à jour les informations de leur compte professionnel 
seront attendues. 
 
Délai  
Le projet devra être réalisé dans un délai de 6 à 9 mois à compter de la signature du contrat. 
 
Critères de sélection 
Les propositions seront évaluées en fonction des critères suivants : 

- Expérience et compétences du prestataire dans le développement de cartographies 
interactives. 

- Pertinence et qualité de la méthodologie proposée. 
- Compréhension des besoins et des objectifs du projet. 
- Capacité à développer les outils numériques adaptés à l’utilisation (application et site 

web). 
- Modalités d’appropriation de l’outil par l’utilisateur et durée de la maintenance 

proposée. 
- Prix proposé. 

 
Contenu de l’offre 
La proposition doit inclure les éléments suivants : 

- Présentation de l'entreprise, de l'équipe et des références pertinentes. 
- Présentation des réalisations similaires effectuées. 
- Description détaillée de la méthodologie proposée. 
- Planning de réalisation du projet. 
- Budget détaillé. 

 
Modalité de soumission 
Les dossiers seront adressés simultanément par courrier électronique à : 
direction@institutfrancais-togo.com ET administration@institutfrancais-togo.com  
A mentionner en objet du courriel :  
Appel d’offres – Prestataire application cartographie interactive Création Africa /Togo  
Tout renseignement complémentaire technique peut être obtenu auprès : 

• De la direction de l’IFT : direction@institutfrancais-togo.com 
• Et de la direction du projet : administration@institutfrancais-togo.com  

 
Les dossiers devront être reçus au plus tard le 24 septembre 2023, délai de rigueur. 
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Afrique 

Créer un environnement propice aux investissements 
Le continent doit stimuler l’investissement dans le capital humain et financier, y compris 
venu de son sol, pour accélérer son industrialisation durable et sa croissance, détaille 
Antonio Pedro, secrétaire exécutif  de la Commission économique pour l’Afrique.

●● Midas Elom 

Notant que le capital 
humain et le capi-
tal financier sont 

les principaux moteurs de 
l’industrialisation durable, 
Antonio Pedro considère 
qu’une grande partie de 
l’Afrique n’est pas sur la 
bonne voie pour atteindre les 
ODD (Objectifs de dévelop-
pement durable). Pourtant, la 
région dispose de ressources 
permettant de sauver les 
ODD et de réaliser l’Agenda 
2063. Le secrétaire exécu-
tif (par intérim) de la CEA 
(Commission économique 
pour l’Afrique s’exprimait 
lors du 43e sommet de la 
Communauté de dévelop-
pement de l’Afrique aus-
trale (SADC) à Luanda, en 
Angola. Les pays africains, 
a-t-il suggéré, devraient ali-
gner leurs systèmes éducatifs 
sur les besoins du marché et 
de la société. De plus, Anto-
nio Pedro a déclaré que les 
gouvernements devaient 
investir dans la science, la 
technologie et l’innovation 
afin de s’éloigner du modèle 
d’extraction des ressources 
qui caractérise la plupart 
des pays africains riches en 
minerais et d’intensifier les 
chaînes de valeur pour éviter 
le piège du revenu moyen. 
L’impact des chocs mon-
diaux que sont les conflits, 
les crises climatiques, ali-
mentaires et énergétiques, 
ainsi que les tensions ac-
crues, nécessitent une posi-
tion forte de l’Afrique dans 
l’économie géopolitique 
mondiale. « Le conflit russo-
ukrainien a mis à nu la fra-
gilité des stratégies de diver-
sification qui ne s’attaquent 
pas aux problèmes structu-
rels qui compliquent notre 
modèle de croissance et aux 
questions fondamentales de 
la pauvreté et de l’inégalité 
», a déclaré Antonio Pedro, 
déplorant que la dépendance 
à l’égard des produits de 
base ait laissé de nombreuses 
économies africaines à la 
merci des fluctuations des 
prix mondiaux, des cycles 
d’expansion et de ralentis-
sement, ce qui a conduit à 
l’instabilité macro-écono-
mique. Appelant les pays 
africains à « briser ce cercle 
vicieux » de la dépendance à 
l’égard des produits de base, 
Antonio Pedro a souligné 
que la diversification des 
échanges était la solution 
pour réduire la vulnérabilité 

de la région aux turbulences 
des marchés mondiaux et à la 
géopolitique.

« L’écologisation de 
l’industrialisation est 

possible »

« Le statu quo ne permettra 
pas d’atteindre les ODD et 
l’Agenda 2063, ni de réaliser 
l’avenir que nous souhaitons. 
Nous avons besoin d’un chan-
gement de paradigme dans 
notre approche pour accélé-
rer le rythme de l’industria-
lisation, réaliser une transfor-
mation structurelle efficace 
et atteindre nos objectifs. » 
Antonio Pedro a mis les diri-
geants africains au défi d’éta-
blir un écosystème pour le 
changement transformation-
nel et le leadership qui ras-
semble le gouvernement, le 
secteur privé et d’autres par-
ties prenantes dans des dialo-
gues de qualité et la cocréa-
tion de solutions locales. « Le 
temps que nous consacrons 
à la création d’un environ-
nement favorable aux inves-
tissements étrangers devrait 
également être consacré à la 
création d’un environnement 
adéquat pour les investisseurs 
nationaux, grands et petits, 
car l’émergence d’un secteur 
des petites et moyennes entre-
prises fort et compétitif créera 
les emplois dont nous avons 
besoin pour les jeunes », a 
détaillé Antonio Pedro, appe-
lant à ce que les politiques 
industrielles soient au centre 
des politiques de développe-
ment. En outre, le directeur 
de la CEA a déclaré que les 
pays africains devaient aller 
au-delà de l’aide et élargir le 
financement afin de renfor-
cer les capacités de produc-
tion en mobilisant davantage 
de ressources nationales par 
le biais de fonds de pension 
qui sont attirés par des pro-
jets bancables. « L’écologi-

sation de l’industrialisation 
est possible et ce serait une 
action très intelligente, car 
il nous sera bientôt de plus 
en plus difficile d’exporter 
nos produits à valeur ajou-
tée vers des juridictions qui 
introduisent des frontières 
carbone. » Notant que les 
marchés de crédits carbone 
peuvent soutenir l’industria-
lisation en Afrique, Anto-
nio Pedro a déclaré que la 
RD Congo pourrait mener 
les efforts de la région pour 
monétiser les services éco-
logiques du capital naturel 
afin de financer des projets 
structurels. À 120 dollars 
la tonne de CO2 séques-
trée, l’Afrique peut générer 
82 milliards $ par an, soit 
plus que ce que le continent 
reçoit au titre de l’aide au 
développement d’outre-mer. 
En outre, le développement 
de la chaîne de valeur trans-
frontalière des batteries et 
de l’électricité entre la RD 
Congo et la Zambie pro-
fitera à l’Afrique australe 
en produisant des batteries 
localement et en accélérant 
le déploiement de l’éner-
gie solaire et éolienne dans 
toute l’Afrique. Évoquant 
le cas du pays hôte, Antonio 
Pedro a évoqué la nécessité 
pour l’Angola de diversifier 
son économie non seule-
ment en remontant la chaîne 
de valeur, mais aussi en se 
développant dans d’autres 
secteurs tels que l’agricul-
ture et l’agro-industrie. Il a 
souligné l’importance de la 
mobilisation de ressources 
financières provenant de di-
verses sources, y compris la 
création d’une structure ad 
hoc pour permettre à l’An-
gola d’utiliser les fonds de 
pension dormants pour des 
projets de développement, 
ainsi que le développement 
du marché angolais du crédit 
carbone.

Montpellier / ODD6

Un forum sur l’eau lors de la Biennale Europe-Afrique en octobre
Avec 74 000 kilomètres de cours d’eau qui la traversent et ses 40 000 hectares de 
lagunes méditerranéennes, la région Occitanie en France accueille l’«  Euro-Africa 
Montpellier Water Days  » les 9 et 10 octobre 2023. La rencontre se tient en marge 
de la Biennale Europe-Afrique. 

De l’Espagne à la 
France en passant 
par l’Égypte et le 

Maroc, le stress hydrique 
s’accentue dans plusieurs 
pays du monde. Et les sèche-
resses inédites d’une année 
à l’autre n’améliorent pas 
la situation. C’est dans ce 
contexte que  se tient du 9 
au 10 octobre 2023 l’« Euro-
Africa Montpellier Water 
Days ». L’évènement mobi-
lisera les experts de l’eau 
et du climat en provenance 
des pays de la Méditerra-
née. Durant ces deux jours, 
les quelque 300 participants 
réfléchiront sur plusieurs 
thématiques notamment les 
risques hydrologiques, l’ur-
banisation des mégapoles, la 
gouvernance de l’eau, l’accès 
à la ressource et la question 
du genre, l’assainissement et 
la santé, ainsi que l’agricul-
ture urbaine et péri-urbaine. 
« L’objectif est de mettre en 
relation les acteurs du bassin 
méditerranéen et le continent 
africain, concernés par les 

problématiques et les enjeux 
liés à l’eau dans la ville, 
aujourd’hui et demain », in-
dique le Pôle Aqua-Valley. Il 
s’agit d’un réseau de 210 en-
treprises et associations fran-
çaises sur la gestion durable 
de l’eau. Selon l’Organisa-
tion des Nations unies pour 
l’éducation, la science et la 
culture (Unesco) qui coorga-
nise l’évènement avec la ville 
de Montpellier, les décideurs 
politiques présents à ce ren-
dez-vous reviendront sur les 
conclusions de la Conférence 
mondiale de l’Eau qui s’est 
tenue aux États-Unis d’Amé-
rique en mars 2023. C’est 
que la rencontre de New 

York a été une autre occasion 
de lancer un appel en faveur 
de l’Afrique subsaharienne 
où 76 % de la population n’a 
pas encore accès à l’eau po-
table. Une situation qui met 
à mal la sécurité alimentaire 
et l’hygiène publique notam-
ment au Niger, au Botswana, 
en Somalie et au Kenya. À 
cela se greffe la probléma-
tique des eaux frontalières. 
En la matière, les efforts de 
coopération du président sé-
négalais Macky Sall ont été 
couronnés par le Prix onu-
sien du leadership pour la 
sécurité de l’eau en Afrique.

Avec Afrik21

Afrique 

La mobilité intelligente sera en discussion à Johannesburg le 1er octobre
En Afrique du Sud, 1 500 participants sont attendus au 5e Sommet africain de la 
mobilité intelligente qui s’ouvre le 1er octobre 2023 dans la province du Gauteng 
réputée pour l’efficacité de son réseau ferroviaire et routier. 

Du 1er au 4 octobre 
2023, les spécia-
listes africains du 

numérique et du transport 
se rencontrent à Johannes-
burg en Afrique du Sud pour 
le Smarter Mobility Africa 
Summit. Rendu à sa cin-
quième édition, l’évènement 
aura pour cadre comme 
habituellement le Centre de 
convention Gallagher où 
siège le parlement sud-pa-
nafricain. Ce sera justement 
l’occasion pour les élus de 
faire un plaidoyer en faveur 
de l’accélération de la mobi-
lité d’une mobilité inclusive, 
écologique et durable sur le 
continent. Durant les trois 
jours d’échanges, les parti-
cipants exploreront les avan-
cées technologiques, notam-
ment les nouvelles solutions 
des start-up qui combinent 
l’intelligence artificielle (IA) 
et l’internet des objets (IoT). 
Ce qui permettra d’inspirer 
les visiteurs et les opérateurs 
économiques en provenance 
des pays où la pollution at-
mosphérique et la fracture 
numérique sont au plus haut 
niveau en ce moment. «  Il 
s’agit de réduire considé-
rablement les émissions de 
dioxyde de carbone (CO2) 
pour améliorer la qualité de 

l’’air et l’’efficacité énergé-
tique. Une mobilité plus in-
telligente favorise également 
un accès équitable aux trans-
ports, contribuant à l’atteinte 
des objectifs de dévelop-
pement durable (ODD) sur 
la réduction de la pauvreté 
(ODD1), à l’’amélioration 
de la santé et du bien-être 
(ODD3), et aux villes et com-
munautés durables (ODD11)  
», indique Vuka Group, la 
société de conseil qui orga-
nise le Sommet africain de la 
mobilité intelligente depuis 
2019. Concrètement, les cap-
teurs, les radars, les caméras 
et GPS ainsi que d’autres 
logiciels permettent par 
exemple d’avertir les conduc-
teurs de la localisation et du 
nombre de places disponibles 
dans un parking, de guider 
automatiquement les piétons 

en cas de panne des feux de 
signalisation ou d’accident 
de la circulation. Autant de 
facilités qui concourent à une 
meilleure organisation du 
trafic et même à la décarbo-
nation des systèmes de trans-
port. 
En la matière, des villes 
comme Oslo en Norvège 
ou Barcelone en Espagne se 
sont déjà démarquées. Elles 
seront peut-être rattrapées 
d’ici peu par Casablanca 
où les logiciels prennent le 
contrôle de la circulation 
routière. au Maroc. La capi-
tale économique marocaine a 
par exemple installé en 2016 
un système de surveillance 
urbain composé de 760 ca-
méras connectées à 220 kilo-
mètres de fibre optique.

Avec Afrik21 
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BRVM COMPOSITE 207,38

Variation Jour 0,11 %

Variation annuelle 2,05 %

BRVM PRESTIGE 102,54

Variation Jour -0,75 %

Variation annuelle 2,54 %

Actions Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA)(Actions & Droits) 7 714 978 873 691 0,10 %

Volume échangé (Actions & Droits) 658 698 447,55 %

Valeur transigée (FCFA) (Actions & Droits) 383 844 024 -48,68 %

Nombre de titres transigés 41 -4,65 %

Nombre de titres en hausse 9 -30,77 %

Nombre de titres en baisse 16 60,00 %

Nombre de titres inchangés 16 -20,00 %

Obligations Niveau Evol. Jour

Capitalisation boursière (FCFA) 9 942 063 346 293 -0,09 %

Volume échangé 30 566 26 712,28 %

Valeur transigée (FCFA) 291 227 292 24 372,88 %

Nombre de titres transigés 6 500,00 %

Nombre de titres en hausse 0 -100,00 %

Nombre de titres en baisse 1

Nombre de titres inchangés 5

PLUS FORTES HAUSSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

CROWN SIEM CI (SEMC) 670 6,35 % -1,47 %

ORAGROUP TOGO (ORGT) 2 500 5,71 % -36,31 %

ORANGE COTE D''''IVOIRE (ORAC) 10 695 1,91 % 4,75 %

SOGB CI (SOGC) 3 870 1,71 % -31,75 %

SOCIETE IVOIRIENNE DE BANQUE  (SIBC) 5 100 0,99 % 11,23 %

PLUS FORTES BAISSES 

Titres Cours Evol. Jour Evol. 
annuelle

BICI CI (BICC) 6 400 -5,19 % -6,57 %

SETAO CI (STAC) 1 000 -4,76 % 5,26 %

NSIA BANQUE COTE D'IVOIRE (NSBC) 5 460 -4,21 % -8,62 %

ONATEL BF (ONTBF) 2 400 -3,61 % -25,00 %

FILTISAC CI (FTSC) 1 100 -1,79 % -31,25 %

Base = 100 au 14 juin 1999 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM - INDUSTRIE 11 101,49 0,15 % -2,62 % 6 060 16 436 365 29,83

BRVM - SERVICES PUBLICS 5 508,05 0,40 % 3,85 % 27 920 211 222 430 9,07

BRVM - FINANCES 15 79,86 -0,26 % 5,76 % 595 159 102 353 344 6,26

BRVM - TRANSPORT 2 365,57 0,00 % 6,99 % 4 381 6 358 795 8,10

BRVM - AGRICULTURE 5 197,31 0,40 % -30,42 % 15 177 32 960 770 11,18

BRVM - DISTRIBUTION 7 374,51 -0,15 % 4,45 % 5 670 10 180 335 13,18

BRVM - AUTRES SECTEURS 1 1 233,88 -4,76 % 5,26 % 4 331 4 331 985 -

INDICES SECTORIELS 

Indicateurs BRVM COMPOSITE

PER moyen du marché 9,79

Taux de rendement moyen du marché 8,22

Taux de rentabilité moyen du marché 8,98

Nombre de sociétés cotées 46

Nombre de lignes obligataires 124

Volume moyen annuel par séance 504 189,00

Valeur moyenne annuelle par séance 1 025 681 091,33

Indicateurs BRVM COMPOSITE

Ratio moyen de liquidité 20,66

Ratio moyen de satisfaction 37,88

Ratio moyen de tendance 183,32

Ratio moyen de couverture 54,55

Taux de rotation moyen du marché 0,06

Prime de risque du marché 4,31

Nombre de SGI participantes 27

lundi 21 août 2023 N° 157

BRVM 30 104,18

Variation Jour 0,12 %

Variation annuelle 4,18 %

Base = 100 au 02 janvier 2023 Nombre de sociétés Valeur Evol. Jour Evol. annuelle Volume Valeur PER moyen

BRVM-PRESTIGE 10 102,54 -0,75 % 2,54 % 599 629 149 511 134 6,30

BRVM-PRINCIPAL 36 100,51 0,71 % -0,51 % 59 069 234 332 890 12,59

INDICES PAR COMPARTIMENT
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Allemagne

Le marasme économique va encore durer
Pour la banque centrale d'Allemagne, la croissance de la première économie eu-
ropéenne devrait rester nulle au troisième trimestre cette année. Cette annonce 
intervient alors que le chiffre définitif  de la croissance au second trimestre sera 
dévoilé vendredi. Sur l'ensemble de l'année 2023, les principaux instituts écono-
miques allemands s'attendent désormais à un recul estimé entre 0,2 et 0,4% du PIB 
en Allemagne, le FMI tablant de son côté sur une baisse de 0,3%. 

Le pessimisme gagne 
la Bundesbank. Dans 
son bulletin écono-

mique mensuel publié ce 
lundi 21 août, la banque cen-
trale d'Allemagne estime que 
la croissance du PIB « restera 
probablement à nouveau lar-
gement inchangé » de juil-
let à septembre, par rapport 
au trimestre précédent. Si 
cette prédiction se confirme, 
elle prolongerait ainsi le 
marasme qui frappe l'écono-
mie outre-Rhin depuis un an. 
Comme lors des trimestres 
précédents, la production 
industrielle en Allemagne 
devrait rester « probable-
ment faible » lors des mois 
d'été, explique l'institution. 
Pour rappel, elle a plongé en 
juin, pour le deuxième mois 
consécutif. Outre une faible 
demande intérieure, les prix 
de l'énergie restent relati-
vement élevés, et certaines 
activités les plus énergivores, 
comme la chimie, peinent à 
retrouver leur niveau de pro-
duction d'avant la guerre en 
Ukraine.

 Des coûts de finan-
cement plus élevés

La Bundesbank, elle, attribue 
l'apathie de l'industrie à la fai-
blesse de la demande étran-
gère, « orientée à la baisse 
», notamment en Chine et 
aux États-Unis, deux mar-
chés cruciaux pour le secteur. 
Résultat, les exportations, 
jadis fer de lance de la crois-
sance, sont pénalisées. Pour 
la banque centrale, cette ten-
dance va perdurer, et ce, mal-
gré la diminution continue 
des goulots d'étranglement 

dans les approvisionne-
ments, qui permet d'honorer 
plus vite les carnets de com-
mandes. En cause, les coûts 
de financement élevés, du 
fait de la remontée agres-
sive des taux par la Banque 
centrale européenne pour 
juguler l'inflation. Ceux-ci 
vont continuer à peser sur 
les investissements et la 
construction (BTP), ajoute 
l'institution.

L'Allemagne, « bou-
let » de la zone euro 

?

Les dépenses de consomma-
tion des ménages vont, de 
leur côté, continuer à soute-
nir l'économie, sur fond de 
« marché de l'emploi stable 
» et de « forte augmentation 
des salaires » pendant que 
l'inflation reflue. En raison 
de la hausse des salaires, 
l'inflation en Allemagne, re-
descendue à 6,2% en juillet, 
est « susceptible de rester au-
dessus de 2% » encore « un 
certain temps », et ce, mal-
gré le recul concomitant des 
prix d'énergie, selon la Bun-
desbank. Cette publication 

intervient alors que le chiffre 
définitif de la croissance au 
second trimestre sera dévoilé 
vendredi. L'Allemagne est 
tout juste parvenue à sortir de 
la récession d'hiver au deu-
xième trimestre 2023 avec 
une stagnation de son Produit 
intérieur brut (PIB) au deu-
xième trimestre, faisant beau-
coup moins bien que prévu, 
selon les données provisoires 
de l'institut Destatis, publiées 
fin juillet. Les dépenses de 
consommation des ménages 
privés « se sont stabilisées 
au deuxième trimestre 2023 
après le faible semestre d'hi-
ver », avait-il détaillé le mois 
dernier. Si le PIB allemand 
devrait avoir, peu ou prou, 
laissé derrière lui la réces-
sion technique - soit deux 
trimestres d'affilée en recul 
- traversée cet hiver, cela ne 
pourrait être qu'une paren-
thèse : l'indice des directeurs 
d'achats (PMI) de juillet, en 
repli, a pointé vers une nou-
velle baisse du PIB lors du 
trimestre en cours, à moins 
que les mois d'août et de sep-
tembre n'affichent un net ren-
versement de tendance. 

(Avec AFP)

Europe 

Le climat responsable des incendies meurtriers 
Grèce, Espagne, Portugal, Italie... Depuis mi-juillet, l'Europe est sujette à des incen-
dies géants impactant l'économie touristique et mettant en danger les populations. 
L'anticyclone présent depuis ces derniers jours au sud de l'Europe n'améliore pas 
cette situation. 

Environ 26.000 per-
sonnes ont été 
contraintes de quit-

ter leur domicile à Tenerife 
en raison de l'avancée d'un 
incendie de forêt gigantesque 
qui continue de se propager 
dans cette île touristique de 
l'archipel espagnol des Cana-
ries, d'après un bilan établi 
samedi par les services de 
secours. Des vents violents et 
des températures supérieures 
aux prévisions ont favorisé 
la propagation du feu durant 
la nuit de vendredi à samedi, 
depuis son déclenchement 
mardi soir dans une région 
montagneuse du nord-est de 
l'île. Les autorités estiment 
qu'il s'agit de l'incendie « le 
plus complexe » des quarante 
dernières années pour l'archi-
pel des Canaries. Les services 
de secours ont mentionné sur 
les réseaux sociaux que des 
évaluations préliminaires 
suggèrent que plus de 26 000 
personnes ont été évacuées.

5.000 hectares tou-
chés

Les autorités avaient annoncé 
la veille au soir environ 4.500 
évacuations, mais samedi 
matin, cinq nouvelles muni-
cipalités ont dû être évacuées 
dans la zone touchée par 
l'incendie. Manuel Miranda, 
un responsable local des ser-
vices d'urgence, a déclaré : « 
Le feu et les conditions mé-
téorologiques ont évolué, et 
nous avons dû évacuer cinq 
municipalités dans le nord 
de Tenerife », soulignant « le 
danger et la proximité du feu 
». Jusqu'à présent, l'incendie 
a touché onze municipalités 
sur l'île de Ténérife, la plus 
grande des Canaries. D'après 
les chiffres de vendredi soir, il 

a dévoré 5.000 hectares, soit 
près de 2,5 % de la superfi-
cie totale de Tenerife, qui 
s'étend sur 203.400 hectares 
au total. Fernando Clavijo, 
le président du gouverne-
ment régional des Canaries 
a déclaré à la presse que les 
conditions météorologiques 
de la nuit précédente avaient 
été « extrêmement extrêmes 
». Bien que l'île ait connu 
des incendies plus vastes en 
termes de surface brûlée, no-
tamment en 2007, les condi-
tions météorologiques et la 
topographie de celui-ci ont 
conduit M. Clavijo à affirmer 
que l'archipel faisait face à 
son incendie "le plus com-
plexe" depuis quarante ans.

Des nuages de fu-
mée

Le responsable des services 
forestiers, Pedro Martínez, 
a déclaré aux journalistes 
que le périmètre du brasier 
avait « très probablement 
considérablement augmenté 
» pendant la nuit et qu'il pro-
gressait régulièrement dans 
la région de Santa Ursula 
(nord-est). Il a décrit l'incen-
die comme « un feu de forêt 

de sixième génération », 
faisant référence à sa taille. 
Il a ajouté que « l'incendie 
dépasse notre capacité à le 
maîtriser, peut-être pas dans 
tous les secteurs, mais dans 
une grande partie d'entre eux 
», soulignant que les pom-
piers étaient confrontés à des 
difficultés sur le terrain en 
raison du vent et de la forte 
fumée. Le Premier ministre 
espagnol, Pedro Sanchez, 
attendu à Tenerife lundi, et 
le ministre de l'Intérieur, 
Fernando Grande-Marlaska, 
présent sur place samedi, 
ont assuré que toutes les res-
sources de l'État étaient mo-
bilisées pour maîtriser "cette 
urgence très grave". Tenerife 
est la plus grande des sept 
îles composant l'archipel 
espagnol des Canaries, situé 
au large des côtes ouest de 
l'Afrique. L'incendie a pro-
duit un important nuage de 
fumée s'élevant à huit kilo-
mètres de hauteur, visible 
sur les images satellites, 
qui a dépassé le sommet du 
Teide, le volcan dominant 
l'île et point culminant de 
l'Espagne. 

(Avec Reuters et AFP)

Joachim Nagel, Président de la Banque fédérale 
d'Allemagne. (Crédits : KAI PFAFFENBACH) 

Le feu de forêt qui a encerclé Tenerife depuis mercredi 
ralentissait vendredi grâce à l'action des pompiers et 

à des conditions météorologiques meilleures, selon les 
autorités. (Crédits : BORJA SUAREZ) 

Singapour

Disney va fermer le studio d’animation de Lucasfilm 
Ouvert en 2006, le studio a participé à de grosses productions comme «Iron Man», «Avengers» ou encore la saga Star Wars. Le groupe le ferme pour des raisons éco-
nomiques.

Le groupe Disney a 
annoncé la fermeture, 
dans les prochains 

mois, du studio d’animation 
de Lucasfilm à Singapour, 
appartenant à la société 
Industrial Light and Magic 
(ILM), spécialisée dans les 
effets spéciaux, pour des rai-
sons économiques. «Au cours 
des prochains mois, ILM va 
réorganiser son implantation 
mondiale et fermer son stu-
dio de Singapour pour des 
raisons économiques affec-
tant cette industrie», a indi-
qué le groupe, sans préciser 
le nombre d’employés qui 

allaient être affectés par cette 
décision. Ce studio, ouvert 
en 2006, était le premier hors 
des États-Unis, selon le site 
d’ILM. Il est installé dans un 
bâtiment à l’architecture ori-
ginale, baptisé Sandcrawler 
– le char des sables de la 
saga Star Wars, dont les ar-
chitectes se sont inspirés – et 
qui a été vendu en 2021.

Six studios, 1200 
personnes pour ILM

ILM est une branche du 
studio Lucasfilm – pro-
duction, postproduction 

et effets spéciaux –, fondé 
par le réalisateur américain 
George Lucas et racheté par 
Disney en 2002. Selon son 
site internet, ILM emploie 
actuellement 1200 personnes 
dans six studios situés dans le 
monde entier (San Francisco, 
Vancouver, Londres, Sydney, 
Bombay et Singapour). En 
février, Disney a annoncé la 
suppression de 7000 emplois 
dans le monde, du fait de 
l’érosion des activités dans 
la télévision traditionnelle et 
dans un contexte de concur-
rence accrue et de baisse des 
abonnés à son service de 
streaming Disney+.

Grosses productions

«La décision de Lucasfilm 
d’arrêter ses opérations à 
Singapour découle de chan-

gements des conditions 
dans l’industrie», ont relevé 
l’Autorité de régulation des 
médias de la cité-État et le 
Conseil du développement 

économique de Singapour 
(EDB). «L’industrie mon-
diale des médias est confron-
tée à des bouleversements 
liés aux avancées technolo-
giques rapides, tandis que les 
studios affrontent des défis 
liés aux compétences et à la 
rentabilité», ont-ils relevé. 
Le studio de Singapour a par-
ticipé à de grosses produc-
tions de Hollywood, comme 
«Iron Man», «Avengers» ou 
encore la saga Star Wars, 
d’après le site de l’EDB.

(AFP)
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 Pluton influencera favorablement le secteur de 
votre thème lié aux gains dans les jeux. Or, cette planète, 
assez austère, n'est pas de très bon augure sur le plan de 
la chance pure. Elle ne sera donc bénéfique qu'à ceux qui 
travaillent dur pour obtenir ce qu'ils désirent. Il vaudrait donc 
mieux ne pas jouer à des jeux de hasard aujourd'hui. 

Vous craignez parfois pour votre avenir, à telle 
enseigne que vous éprouvez certaines difficultés à jouir 
du présent. Rassurez-vous ! "Ne vous mettez pas en souci 
du lendemain, car le lendemain aura souci de lui-même ; à 
chaque jour suffit sa peine" (Evangile). 

La teneur astrale de la journée vous inclinera à 
faire preuve de bon sens. En particulier, il ne sera pas inutile 
de penser que la gestion de vos finances doit suivre certaines 
règles objectives. Ne vous lancez pas dans des dépenses si 
celles-ci ont pour première conséquence l'effet de vous endet-
ter ; vous le regretteriez amèrement par la suite, car "les dettes 
abrègent la vie" (Joubert). 

Ne dédaignez pas les petits profits qui pas-
seront à votre portée aujourd'hui. Celui qui ne se baisse pas 
pour ramasser une épingle n'est pas digne de trouver une 
livre. Apprenez les habitudes d'économie. 

Saturne en bel aspect vous donnera d'assez 
bons espoirs d'amélioration de votre standing, surtout si vous 
êtes du premier décan. Il y aura des mouvements d'argent as-
sez importants. Bonne intuition dans les transactions diverses, 
les placements en Bourse. Des gens qui vous doivent de 
l'argent seront en mesure de vous rembourser ; n'hésitez pas 
à insister, s'il le faut, et à vous montrer ferme. Ne faites pas de 
dépenses déraisonnables. 

Vous devrez encore compter avec Saturne et la 
Lune influençant les secteurs de votre thème liés à l'argent. 
Un impact qui ne permet pas de devenir milliardaire ! Mais ces 
planètes formeront peu de combinaisons négatives ; elles se 
contenteront donc de limiter votre expansion financière, mais 
ne chercheront pas à vous causer des difficultés.

Scorpion

Sagittaire

Capricorne

Verseau 

Poisson 

Jupiter, le maître de la chance et du succès, vous 
promet une journée faste sur le plan financier. N'hésitez pas 
à demander une prime quelconque ou, si vous avez des 
économies, à envisager des placements plus rentables. 
Attention tout de même au manque de lucidité : ne vous 
montrez pas trop optimiste ou trop dépensier. 

Avec cet environnement astral, vous allez 
peut-être devoir vous débarrasser de valeurs matérielles 
qui vous tiennent à coeur pour honorer les traites et assu-
mer des engagements impossibles à différer. Désormais, 
soyez plus prudent, sinon les soucis d'argent qui reviennent 
sans cesse vous empêcheront de bien profiter de la vie. 

L'influence de plusieurs astres bienveillants 
vous sera acquise. Pensez alors, cette fois, à faire des pla-
cements. Faites-vous conseiller. Vous pourriez trouver une 
nouvelle source de revenus. Cela est même susceptible de 
bouleverser radicalement mais heureusement votre situa-
tion matérielle présente. 

Un petit voyage serait agréable actuellement et 
il vous détendrait tout en vous permettant de réaliser l'un de 
vos buts. Attention cependant de ne pas vider votre compte 
en banque ! Pour une fois, prenez les conseils de profes-
sionnels avisés, d'amis discrets, voire de votre bien-aimé... 
Les affaires d'argent sont délicates de nos jours ! 

Sur le plan matériel, vous réussirez à trouver un 
excellent équilibre entre vos dépenses et vos rentrées 
d'argent. Mais méfiez-vous des opérations financières ha-
sardeuses. 

Avec Uranus et Jupiter influençant votre vie 
financière, vous ne devriez pas avoir à vous plaindre. Atten-
tion simplement à ne pas prendre de décisions trop rapides 
concernant des placements ou des investissements. Vous 
manquerez parfois de recul et risquez de vous embarquer 
à l'aveuglette sur une route sans issue. Prenez conseil de 
personnes avisées, et tout ira bien. 

BalanceBélier

Cancer 

Lion 

Vierge

Gémeaux 

Taureau 
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Le Togo en chiffres

Sénégal  5,0 Etats-Unis  2,7 
Nigéria  4,0 Malaisie  2,7 

Source : Comtrade, 2022. En raison de l’arrondi, la somme des pourcentages peut être inférieure ou 
supérieure à 100 

 

Produits échangés  

1,0 Mds USD de produits exportés en 2020 2,2 Mds USD de produits importés en 2020 
Articles de transport ou d’emballage, en 
matières plastiques, bouchons, 
couvercles, capsules et autres dispositifs 
de fermeture, en matières plastiques 

9,0 Energie électrique 5,1 

Phosphates de calcium et phosphates 
aluminocalciques, naturels et craies 
phosphatées  

8,8 Médicaments (à l’excl. Des produits du 
n°3002… 

5,1 

Ciments hydrauliques, y.c. les ciments 
non pulvérisés dits clinkers, même 
colorés 

8,4 Voitures de tourisme et autres véhicules 3,9 

Produits de beauté ou de maquillage 
préparés et préparations pour 
l’entretien ou les soins de la peau 
(autres que les médicaments) … 

8,3 Polymères de l’éthylène, sous formes 
primaires 

3,4 

Motocycles – y compris les cyclomoteurs 
et cycles équipés de moteurs auxiliaires 
avec ou sans side cars, side cars. 

6,8 Motocycles – y compris les cyclomoteurs 
et cycles équipés de moteurs auxiliaires 
avec ou sans side cars, side cars. 

3,4 

Huile de palme et ses fractions, même 
raffinées, mais non chimiquement 
modifiées 

6,5 Huiles de pétrole ou de minéraux 
bitumineux ... 

3,2 

Coton, non cardé ni peigné 6,5 Huile de palme et ses fractions, même 
raffinées, ... 

3,1 

Huiles de pétrole ou de minéraux 
bitumineux… 

5,4 Riz  2,7 

Perruques, barbes, sourcils, cils, 
mèches… 

3,3 Véhicules automobiles pour le transport 
de marchandises… 

2,5 

Fèves de soja, même concassées 2,7 Tissus de coton, contenant >= 85% en 
poids de coton… 

1,9 

Source : Comtrade, 2022. En raison de l’arrondi, la somme des pourcentages peut être inférieure ou 
supérieure à 100 

 

 

https://www.tradesolutions.bnpparibas.com/fr/implanter/togo/les-chiffres-du-commerce-
exterieur#classification_by_products 
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Opportunités !!!

Chambres meublées, spacieuses et 
climatisées sises à Cotonou – Sikecodji - non 
loin de l’Etoile Rouge.

 Meilleurs tarifs avec une bonne connexion 
internet.

Appeler le : (+229) 69 19 08 80 / 60 91 78 00 /
                                 97 14 85 43.

Gazoduc Maroc-Nigeria

Les avancées d’un projet titanesque stratégique
La concrétisation du projet de Gazoduc Maroc-Nigeria a atteint des jalons signifi-
catifs dans sa progression. La phase d’analyse de faisabilité est maintenant achevée, 
marquant le démarrage de la seconde étape, à savoir l’étude d’ingénierie et la 
conception préliminaire (FEED) qui se déploiera en deux phases distinctes, a affirmé 
l’Office National des Hydrocarbures et des Mines (ONHYM).

Selon l’ONHYM, des 
études cruciales se-
ront orchestrées par 

deux poids lourds internatio-
naux de l’industrie, à savoir 
les conglomérats Intecsea 
BV et la société d’ingé-
nierie australienne Worley, 
la société allemande ILF 
Consulting Engineers avec 
son partenaire Doris Group 
pour l’étude d’ingénierie et 
conception initiale (FEED). 
Il convient de mentionner 
également que la société bri-
tannique RPS Group avait 
remporté récemment un 
nouveau contrat pour sou-
tenir le projet de Gazoduc 
Maroc-Nigeria. Ainsi, son 
équipe MetOcean s’occupe-
ra de la collecte des données 
pour éclairer le développe-
ment de ce projet de grande 
envergure. En outre, le pro-
jet disposera d’une capacité 
maximale de 30 milliards de 
mètres cubes de gaz naturel 
par an, avec une possibilité 
de fournir 18 milliards de 
mètres cubes pour l’expor-
tation vers l’Europe. Par 
ailleurs, l’ONHYM a spé-
cifié que les enquêtes sur le 
terrain ont déjà débuté pour 
la section nord, principale-
ment entre août et septembre 
2023, tandis qu’un navire 
spécialisé travaille actuelle-
ment sur l’étude de la por-

tion maritime entre Dakhla et 
Dakar ». De plus, il a indiqué 
que « les études portant sur 
les retombées environnemen-
tales et sociales prendront 
leur envol dans les prochaines 
semaines de septembre 2023« 
Rappelons que le projet stra-
tégique de gazoduc Nigeria-
Maroc longera la côte ouest-
africaine depuis le Nigeria, en 
passant par le Bénin, le Togo, 
le Ghana, la Côte d’Ivoire, 
le Liberia, la Sierra Leone, 
la Guinée, la Guinée-Bissau, 
la Gambie, le Sénégal et la 
Mauritanie jusqu’au Maroc. 
Il sera connecté au gazoduc 
Maghreb-Europe et au réseau 
gazier européen et permettra 
aussi d’alimenter les Etats 
tels que le Niger, le Burkina 
Faso et le Mali. En juin der-
nier, l’ONHYM et son parte-
naire nigérien Nigerian Na-
tional Petroleum Company 
Ltd (NNPC) ont procédé à 
la signature de Mémoran-
dums d’entente (MoU) avec 
la Guinée, la Côte d’Ivoire, 
le Liberia et le Bénin dans 

le cadre de la réalisation du 
Gazoduc Maroc-Nigeria. 
Ces mémorandums d’en-
tente, à l’instar des MoUs 
signés avec la CEDEAO le 
15 septembre 2022 et ceux 
signés avec la Mauritanie 
et le Sénégal, la Gambie, la 
Guinée Bissau, la Guinée, 
la Sierra Leone et le Ghana, 
confirment l’engagement des 
parties pour la réalisation 
de ce projet stratégique qui, 
une fois achevé, fournira du 
gaz à l’ensemble des pays de 
l’Afrique de l’Ouest. Il s’agit 
en effet d’un projet qui vise 
à promouvoir le développe-
ment de l’Afrique, à amélio-
rer les conditions de vie des 
populations et à renforcer 
l’intégration économique de 
la sous-région et du conti-
nent africain. Le gazoduc 
d’environ 5.600 km permet-
tra de donner à l’Afrique une 
nouvelle dimension écono-
mique, politique, mais aussi 
stratégique.

Avec lareleve.ma 

Echanges et partage d’expériences

Les Communes du Golfe 5 et de Kozah 3 se concertent 
La Commune du Golfe 5 a reçu les 17 et 18 août 2023, une délégation de la Com-
mune de Kozah 3 (Mairie d'Awandjélo) en mission d’échanges et de partage d’ex-
périences dans le domaine de la mobilisation des ressources fiscales et non fiscales. 

Présidée par le Maire 
Kossi Agbenyega 
ABOKA assisté de 

ses adjoints Koubalo BA-
DJAMLA et Eliya AHOTU, 
cette mission a été marquée 
par deux jours de travaux. 
L’administration municipale 
du Golfe 5 a été représentée 
par les Conseillers munici-
paux Kodjo Djivon AKPAD-
JRA et Mawabouwè Valatho 
PALANGA, respectivement 
président et rapporteur de 
la commission e charge des 
finances, Jean Kangni 
EKLOU et Antoine HABA-
DADJI, respectivement pré-
sident et rapporteur de la 
Commission spécialisée en 
charge de la mobilisation des 
recettes, le Trésorier de la 
Commune Doua BATOZOU, 
la Secrétaire générale de la 
Commune Sena Ameyovi 
AWALEGBEDJI, des chefs 
de divisions et de sections 
et quelques agents munici-
paux. Quant à la délégation 
de Kozah 3, conduite par le 
Secrétaire général Mindèlè 

MANGNONGOU, elle a été 
composée de trois conseil-
lers municipaux notamment 
Panawazou TOUGON, 
Keméalo HALOUTOLOU, 
respectivement président et 
rapporteur de la commission 
des finances, Agnindoufèi 
AGNAZA et Eyanaa GNA-
KOU, Chef section recou-
vrement. Il s’est agi pour ces 
deux Communes, au cours 
de ces deux jours de tra-
vaux, d’échanger sur leurs 
atouts économiques et socio-
culturels, leur organisation 
administrative, leur Plan de 
développement communal 
(PDC) et leurs stratégies de 

mobilisation des recettes, 
tant fiscales que non fiscales. 
Cette séance d’échanges et 
de partage d’expériences a 
été également axée sur la 
structuration des services de 
recouvrement et de collecte 
des deux Communes. La 
délégation a également visité 
les marchés, gares routières 
et autres points d’attraction 
de la Commune du Golfe 5. 
A l’issue de la mission, les 
deux Communes ont émis le 
vœu de sceller un cadre de 
partenariat en vue de la prise 
continuelle et consensuelle 
des initiatives de développe-
ment et d’épanouissement de 
leurs populations. 

Equipe de France Espoirs

Thierry Henry est le nouveau sélectionneur 
 Thierry Henry a été désigné par la FFF pour prendre la suite de Sylvain Ripoll à la tête de l’équipe 
de France Espoirs. Le champion du monde 1998 mènera les Bleuets aux Jeux Olympiques de Paris.

Avec le départ de Syl-
vain Ripoll, la fédé-
ration cherchait un 

nouveau sélectionneur pour 
l’équipe de France Espoirs. 
Elle a fini par le trouver et 
ce n’est pas n’importe qui 
puisqu’elle a choisi Thierry 
Henry pour le poste. «La 
Fédération Française de 
Football a le plaisir d’an-
noncer la nomination de 
Thierry Henry à la fonction 
de sélectionneur de l’équipe 
de France Espoirs, pour une 
durée de deux ans, jusqu’en 
2025. Gérald Baticle rejoin-
dra le staff de Thierry Henry 
en tant qu’entraîneur adjoint. 
Réuni ce jour, le comité 
exécutif de la FFF a pris la 
décision de nommer Thierry 
Henry, au terme d’une phase 
d’échanges menés par un 

comité de sélection, et sur 
proposition de ce dernier. 
Composé de Marc Keller, 
responsable des sélections 
nationales au sein du Comex, 
de Hubert Fournier, direc-
teur technique national, et 
de Philippe Diallo, président 
de la FFF, celui-ci a étudié 
plusieurs profils de techni-
ciens français. Thierry Henry 
dirigera les Bleuets pour 
la prochaine campagne de 
qualification à l’UEFA Euro 
U21 2025 et pour les Jeux 
Olympiques de Paris 2024 
(25 juillet – 10 août), objectif 
majeur de la Fédération. Le 
champion du monde 1998 
et d’Europe 2000 dévoilera 
sa première liste de joueurs 
le jeudi 31 août, pour les 
deux prochains matches de 
l’équipe de France Espoirs, 

face au Danemark, en ami-
cal (le jeudi 7 septembre à 
Nancy) et en Slovénie, dans 
le cadre des qualifications à 
l’Euro 2025 (le lundi 11 sep-
tembre à Koper)», indique 
le communiqué de la FFF. Il 
s’agit là d’un énorme coup 
réalisé par Philippe Diallo et 
son équipe. Le nouveau pré-
sident de la fédération assoit 
un peu plus sa légitimité lui 
qui a été propulsé à ce poste 
en janvier dernier afin de 
pallier le départ précipité de 
Noël Le Graët, puis confirmé 
par le comex en avril. En 
réussissant à faire venir le 
champion du monde 1998 
dont l’aura et la réputation 
dépassent largement les fron-
tières, l’impact médiatique 
est déjà une réussite en soi. 
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